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Mot de Bienvenue à Shimon PERES
Monsieur le Président,

Vous avez joué un rôle immense dans l'histoire d'Israël. 
Vous avez joué un rôle déterminant dans la création d'une vraie puissance militaire et vous continuez à avoir plusieurs longueurs d'avance sur toutes les générations en étant l'homme qui promeut les nanotechnologies, et les énergies nouvelles pour l'automobile. 
C'est un véritable privilège de recevoir celui qui reste le plus jeune des visionnaires du monde de demain. 
De surcroît ce personnage est aussi le prix Nobel de la Paix  que vous avez parfaitement mérité en luttant inlassablement pour une véritable entente entre Israéliens et Palestiniens. 
Tout ceci fait que nous recevons aujourd'hui un des hommes d'Etat les plus admirés de notre planète.

De plus, parmi tous les hommes d’Etat, vous êtes certainement celui qui est le plus proche de la France.
Il ne vous reste donc plus qu’à convaincre les entrepreneurs français de redevenir très proches d’Israël.
Il faut en effet être 2 pour danser le tango, ne serait ce que pour paraphraser Carlos Menem que nous avions eu le plaisir de voir ensemble à Davos il y quelques années. 

Cette envie existe chez les entrepreneurs français, mais elle est encore beaucoup trop timide.
Lors d’un petit déjeuner à la CCFI, Laurence Parisot a parfaitement résumé la situation : « peut mieux faire alors que c’est une nécessité économique et éthique pour les entreprises françaises de se développer en Israël ».
1. Les chiffres confirment la synthèse de Laurence Parisot : La France est 5ème dans le monde en matière de commerce international. En Israël, nous étions 13ème en 2005 et 9ème en 2006. En 2007, nos parts de marché régressent légèrement à 3,8% du marché israélien. 
2. Pour les entreprises françaises, le développement de nos relations économiques est pourtant très important pour 3 raisons : 

a. Avec une croissance moyenne de 5% par an depuis 2004, Israël est le pays développé dont la croissance économique est la plus forte. Les entreprises françaises ont évidemment intérêt à travailler avec un partenaire aussi dynamique.

b. Israël est un marché d’avant-garde, notamment en matière de nouvelles technologies. C’est en relevant de tels défis qu’on devient un leader mondial.

c. Enfin quelques expériences israéliennes méritent d’être examinées et pourraient nous inspirer :

i. L’excellente situation économique d’Israël résulte de la croissance mondiale, de l’esprit d’entreprise des Israéliens, mais aussi de réformes qui ont été menées tambour battant depuis 2003

ii. Les universités israéliennes sont des machines à fabriquer des start ups

iii. Enfin, par rapport à sa population, Israël est numéro 1 mondial en matière de création d’entreprise, de R&D et de levée de fonds par des fonds de capital venture. Il n’est donc pas surprenant qu’après les Etats-Unis, Israël a le plus de sociétés cotées au Nasdaq.

3. Qu’est ce qui coince, qu’est ce qui marche bien ?

a. Ce qui coince :

i. Des petites lâchetés quotidiennes : 
1. on croit que si l’on vend à Israël, on ne peut pas vendre aux pays arabes.
2. C’est un faux prétexte :

a. pour bien vendre, il faut de bons produits, il faut donc être bon et bien vendre aux pays arabes et à Israël

b. Les pays du Golfe sont le 1er fournisseur d’Israël devant les Etats-Unis. Inutile donc d’être plus royaliste que le roi
ii. L’ignorance : 
1. Politiquement, Israël est proche des Etats-Unis, mais sur le plan économique, Israël travaille plus avec l’Europe qu’avec les Etats-Unis
2. Pour la R&D, Israël est plus intéressée par l’Europe que par les Etats-Unis car les Etats-Unis considèrent qu’ils n’ont besoin de personne

iii. L’image d’Israël dans les media et l’opinion publique : au vu des tout derniers évènements, il faut malheureusement encore expliquer la différence entre terrorisme et lutte anti-terroriste. 
4. Ce qui marche bien : 
a. La forte volonté politique de rapprochement entre la France et Israël : Nicolas Sarkozy est un ami d’Israël et se rendra en Israël en juin. 
b. Les voyages d’entrepreneurs et de responsables de grands groupes que nous avons pu organiser et que le MEDEF et la CCIP organisent ou vont organiser.
c. Les Rencontres Economiques et Technologiques France Israël organisées 7 fois déjà par la CCIP et la CCFI
i. En 2007, elles ont porté sur la sécurité des biens, des personnes et des moyens d’informations. 
ii. 300 participants

iii. 120 RV entre entreprises françaises et israéliennes :
1. 20% de plus qu’en 2006

2. 25% du CAC était représenté

d. Ce qui est surtout exceptionnel, c’est un Chef d’Etat aussi compétent en matière de nouvelles technologies et aussi dynamique que vous:

i. Vous vous passionnez pour les nano technologies

ii. Vous venez de jouer et continuez à jouer un rôle déterminant pour le projet de voiture électrique lancé par Renault, Shai Agassi et le groupe Offer. Carlos Ghosn présidera d’ailleurs, avec vous j’espère, le dîner annuel de la Chambre de Commerce France Israël du 8 décembre 2008.
5. Avant même de parler, vous méritez donc un très grand bravo pour avoir réussi à faire danser le tango autour de la voiture électrique à des personnalités aussi dynamiques, efficaces et puissantes que Carlos Ghosn, Shai Agassi et les frères Offer.
